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RAPPORT DE MISSION D’EVALUATION DES BESOINS EN EDUCATION D’URGENCE 
ET PROTECTION DES ENFANTS DANS LE GROUPEMENT NYAMABOKO Ier, SECTEUR 
D’OSSO-BANYUNGU, TERRITOITRE DE MASISI 
 
Période de la mission   : Du 15 au 22 Septembre 2018 
Secteur    : Education et protection de l’enfant 
Axe     : Kaandja-Mahanga-Kalambairo 
 
I. Localisation 
Province                                  : Nord Kivu 
Territoire                                : Masisi 
Groupement                          : Nyamaboko 1er  
Sous division     : Masisi 
  
II. Equipe de la Mission 
 
 
 
 
 
 

 
III. Contexte de la Zone 

 
Situation sécuritaire 
 

L’axe Kaandja-Mahanga-Kalambairo est contrôlé par la police et les FARDC mais également il 
y a les autorités coutumières qui à leur tour font la loi dans la Zone. La situation sécuritaire est 
généralement calme depuis près de deux mois écoulés dans cette entité du Groupement Nyamaboko 
1er, Territoire de Masisi. Signalons que les affrontements entre groupes armés parfois même contre 
les FRDC font rage dans le Groupement Nyamaboko II depuis près de deux ans  tout au plus. Dans 
cette zone 3 positions militaires et de la police sont installées dans le village de Kaandja ; Kasopo et 
Mahanga afin de sécuriser la population civile et pour mettre fin aux infiltrations, aux  
vagabondages et barbaries des certains hors la loi. Rappelons également que les autorités locales 
sont impliquées directement  aux services de protections de civiles et/ou des enfants qui sont les 
cibles directes des assaillants.  

 
 
 
  

N° Staff RADPI Asbl Sexe Fonction  
1.  BANYENE NDABU Banix M  Chef d’équipe 
2.  Bienfait CHEKANABO M  Membre de l’équipe 
3.  Delphin BARUNGU M  Membre de l’équipe 
4.  André MUAYO M  Membre de l’équipe 
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De la collaboration entre populations civiles ; FARDC et groupes armés 
 

D’après les résultats obtenus lors de cette enquête, La population a bien confirmé qu’elle 
vit dans une à peu près meilleure condition  sécuritaire malgré considérée comme volatile car l’on a 
toujours pas vaincu une paix durable dans l’Est de la RDC. De l’autre coté, les enquêtés ont 
confirmé qu’ils vaquent sans trop de peine leurs diverses occupations car la sécurité est assurée 
toujours partiellement  par les forces loyalistes, police, autorité locales et ANR. 
Aux cotés de groupes armés : ces derniers ont l’habitude de demander de somme d’argent 
équivalent à 1000 francs congolais  voir plus ou une quantité des produits alimentaires afin de 
permettre le passage aux civiles pou aller d’un milieu à un autre à l’occurrence la pratique de 
différents marchés, lés activités champêtres et autres…cette communauté victime a confirmé qu’à 
présent elle s’est forcement habitué a cette situation difficile malgré les conditions auxquelles elle 
est exposé. 
 

Mouvement des populations  
 

La zone connait  des  mouvements extrêmement de retour   car l’on signale l’arrivée massive 
de populations venantes de divers villages de Walikale : Kimua, Kailenge, Mikweti, Ngenge et 
Buhimba dont les populations fuient vers les villages de Masisi notamment : Kaandja, Nyabiondo, 
Burora, Lwashi, Masisi centre chef lieu du Territoire. 
Ces phénomènes sont à la base d’une pauvreté extrêmement accentuée des populations des plus en 
plus victimes de conflits armés plongeant ces dernières dans une vulnérabilité pure et totale. 

Rappelons ici que les parents de plusieurs familles sont restés démunis suites aux affres de 
la guerre, sont effectivement incapables de scolariser leurs enfants sur tout ceux de l’école primaire 
et secondaire sont les plus victimes.  

Nous avons rencontré l’EP Kalambairo qui a commencé à fonctionner ici récemment, 
l’effectif des enfants les plus vulnérables sur cette école est de : 212 élèves déplacés et retournés 
pour les 6 classes. Pour l’EP Luhando : les enfants les plus vulnérables sont au nombre de 112 
élèves déplacés et retournés. EP Mbohamboha qui fonctionne dans le village de Mahanga : 325 
élèves déplaces et retournés dont leurs parents sont en situation de pauvreté extrême et l’EP Lwibo 
(Michel) qui fonctionne dans le village de Kaandja est une école qui a été créée pour accueillir les 
enfants qui proviennent dans diverses zones affectées par les conflits armés fouillants les 
représailles héberge un effectif de 516 enfants vulnérables. Ces enfants sont tous ici de l’école 
primaire, et nous n’hésitons pas à vous rappeler que ses parents ont été victimes de différents 
pillages et d’autres situations plus agressives que jamais. Rappelons également que ces enfants 
étudient dans de plus mauvaises conditions car ils n’ont pas  les minimums de kits scolaires qui 
peuvent le permettre l’accès normal à une étude de qualité car ils n’ont pas presque rien comme 
objets classiques et que nous ne manquons pas à signaler que la plupart des  parents sont devenus 
incapables de scolariser leurs enfants suite à cette situation détaillée ci-haut.  Enfin de ce chapitre 
nous avons enregistré un nombre global d’enfants en situation difficile en matière d’éducation en 
situation d’urgence. Et part la suite, nous nous sommes rendu compte que ces enfants mérites un 
appui d’urgence en kits scolaires afin d’éviter leurs expositions aux différents effets néfastes à leurs 
égards. 
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Vague d’arrivée des populations retournées  
 
Un grand nombre de mouvements de retour est visible de ces villages cités ci-haut, il ya un petit 

mouvement de déplacés de la population des localités Kimua, Kailenge, Mikweti, Ngenge et 
Buhimba vers Kaandja, Nyabiondo, Burora, Lwashi. Cette population retournée est arrivée 
massivement au mois de Juin et Juillet 2018 avec 7844 ménages retournés. Signalons qu’il y a 
quelques ménages déplacés dans ces entités qui sont venu au cours du mois Aout venant du 
groupement Nyamaboko 2.  

Y égard à ses multiples mouvements de populations qui se vu dans ces entités que l’ONG RADPI a 
organisé une mission d’évaluation des besoins des populations surtout des enfants sur cet axe dans 
ce domaine d’éducation et protection de l’enfant en date du  au 15 au 22 Septembre 2018. 

 
IV. OBJECTIF DE LA MISSION 
Objectif général  

Les enfants en situation de vulnérabilité méritent une protection aux dangers et exploitation 
d’un environnement de crise et de l’impact psychosocial, physique et cognitif des conflits ou 
catastrophes à travers une éducation de qualité 
 
Objectifs spécifiques  

- Contacter les autorités locales et leaders communautaires sur la situation des mouvements de 
populations civiles et scolaire dans l’entité, 

- Evaluer la situation de l’éducation et de la protection de l’enfant, 
- Récolter les données chiffrées (statistiques) des enfants déplacées, retournés et ceux en situation 

d’handicap hors système scolaire auprès des directeurs et autres. 
 
V. ACTIVITES PREVUES 
Pendant notre mission, nous avons prévu de réaliser les activités ci-après : 

o Présenter les civilités auprès des autorités locales,  
o Evaluer d’une manière particulière la situation des écoles au vu de la crise qui prévaut dans 

la zone, 
o Identifier les besoins des enfants en situation de besoins. 

 
VI. DEROULEMENT DE L’ACTIVITE 
a. Effectifs 

Population actuelle de la zone  Générale Déplacés Communauté hôte  
Retournés permanents 

Nombre total des ménages en général 10345 159 1569 2342 
Nombre total des populations 51725 795 7844 11710 
Seuil moyen par ménage 5 5 5 5 
Estimation nombre d’enfants à l’âge 
scolaire 

3659 891 2006 762 

Estimation nombre d’enfants en situation Information non disponible 
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d’handicap  
 

b. Effectifs selon le taux de scolarisation par école par échantillon 
Ecole  Effectif total Déplacés Communauté hôte  

Retournés  permanents 
EP Kalambairo 212 61 104 47 
EP Luhando 112 26 61 25 
EP Mbohamboha 325 99 173 53 
EP Lwibo 516 121 339 56 
Total 1165 307 677 181 

 
Commentaire : Sur les 3659 enfants en âge scolaire évalué dans ces villages, seulement 1165 sont 
inscrits à ces quatre écoles évaluées. 
2494 ne vont pas à l’école suite aux conditions de vie leurs parents. Et donc c’est la majorité 
d’enfants en âge scolaire ne va pas à l’école suite aux déplacements causé par les groupes armés qui 
ont plongé leurs parents dans une pauvreté aigue. 
Il est aussi à signaler que les plus exposé sont les enfants déplacés, retournés et ceux en situation 
d’handicap 

c. Besoins identifiés en ordre de priorité dans la zone liés en éducation  
N° Besoins prioritaires Besoins secondaires 
1.  Réhabilitation des infrastructures scolaires   Kits enseignants 
2.  Renforcement de capacité des enseignants  Assistance en soins de santé et alimentaire 
3.  Kits élèves 

 
 

Sensibilisation de masse (campagne) 
d’inscription des enfants à l’école 
Kits récréatifs pour les jeux 
Autres  

4.  Fournitures de bureau  
 
Commentaire : Ce tableau relève les besoins des enfants, des enseignants et ceux de l’école, en 
ordre de priorité pour les quelques écoles évaluées. 
 
d. Protection et Accessibilité  
 

Quelques cas de pillages, viol, violence et d’autres violations de droits de l’homme ont été 
signalés au cours de ce 3 derniers mois dans cet axe Kaandja-Mahanga-Kalambairo. 
La majorité de cas des victimes des villages et écoles évalués proviennent de zones contrôlées par 
les forces de l’ordre (FARDC, Police et autorités locales).  
 Toute la zone sur cet axe évalué est accessible par véhicule, moto et pied.  
 
VII. Difficultés rencontrées 

 
Les difficultés liées à cette activité sont les suivantes : 

 Certains coins de la zone évaluée sont inaccessibles par véhicule;  
 Accès difficile dans le groupement de Nyamaboko 2 pour aller récolter les données; 

 
VIII. CONCLUSION ET RECOMMANDATIONS 
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L’axe Kaandja-Mahanga-Kalambairo connait une paix précaire depuis le mois de juillet à 

nos jours. En effet, nous avons constaté que la population retournée commence à reprendre leurs 
activités quotidiennes sans trop de peine car la peur des habitants dans la zone s’est diminuer. 
Rappelons alors que la paix dans cette zone est une base fondamentale qui a occasionné le retour de 
plusieurs familles  qui ont fuient les affrontements des groupes armés dans  la dite zone. 

 
Au travers les informations recueillies auprès des informateurs clés relèvent que les 

retournés se trouvent dans une situation de crise humanitaire en terme d’aliments, éducation de 
leurs enfants, soins de santé, produits agricoles et les effectifs de leurs enfants hors système scolaire 
n’étudient pas, cela nécessite une réponse rapide en urgence des s enfants déplacés, retournes, 
handicapés et ceux des familles d’accueil. 

 
Signalons que nous avons prélevé les besoins des enfants en ordre de priorité par école 

visitée et dans chaque village enquêté.    
Au vu des différentes difficultés liées aux besoins urgents des enfants de cet axe de la zone 

de Nyamaboko 1er et étant sur terrain en se rendant compte du contexte, nous recommandons aux 
personnes de bonne foie, ONGI, agences de l’ONU et à l’Etat Congolais de, d’: 

 
o Mener des sensibilisations sur l’éducation inclusive, la protection de l‘enfant et la 

cohabitation pacifique; 
o Assister les écoles pillées, écoles brulées en fournitures scolaires ; 
o Réhabiliter les établissements scolaires détruits lors des différents affrontements des groupes 

armés entre eux et contre les FARDC, 
o Assister les enfants et enseignants en fournitures scolaires pour améliorer la qualité de 

l’enseignement. 
 
                                                                                      Pour RADPI asbl 
 

Banix BANYENE 
Chef de Mission 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Quelques vues d’Ecoles en état de délabrement avancé 
 


